Nationale 2: Poligny victime d'un match gâché. 53 fautes, 6 joueurs exclus ou éliminés : dans un contexte houleux où jouer au basket était presque impossible, Poligny a concédé un lourd revers et se retrouve en position de relégable. Vanves 106 - Poligny 72 Mi-temps : 57-33. (30-24, 27-9, 21-17, 28-22). Pour Vanves : 36 paniers dont 8 à trois points, 26 LF/34, 27 fautes, 3 joueurs sortis : Driss (10'), Mutel (29'), Ducloux (33'). Mutel 12, Dupont 24, Ducloux 8, Raymond 14, Driss 9, puis Artéaga 20, Corbin 16, Periac 3. Pour Poligny : 23 paniers dont 4 à trois points, 22LF/33, 26 fautes, 3 joueurs sortis : Viard (24'), Agnès (24'), Battiston (39'). Salaneuve 3, Viard 3, Pingliez 23, Battiston 14, Tabuena 6, puis Gauthier 2, Sacco 18, Agnès, Monier 3. Un mauvais geste peut gâcher une fête. Samedi soir, entre un leader parisien qui se prépare déjà à la Nationale 1 et des Jurassiens qui luttent pour rester en N2, la rencontre avait pourtant débuté sur de bonnes bases. Certes, face à l'adresse du meneur Dupont et à la puissance des intérieurs locaux, Poligny souffrait mais ne manquait pas de répliquer sur du jeu rapide avec Pingliez en tête d'affiche (29-24, 9'). Puis, mécontent d'une décision, le Parisien Driss invectivait les arbitres, lançait le ballon et recevait logiquement une faute disqualifiante. A partir de cette 10e minute, le match allait basculer dans le n'importe quoi avec des fautes incessantes, des techniques à la pelle et des joueurs sortis (les Jurassiens Viard et Agnès auront même droit à un rapport des arbitres mais pas Driss). Sur la zone atypique (1-3-1) de Vanves, la Séquanaise perdait ensuite tout repère (9 points inscrits au 2e quart-temps) tandis que sa défense, pourtant sans excès, subissait de multiples sanctions (compensation ?). Une chose est sûre : à mi-parcours, Vanves avait déjà match gagné (57-33). «La partie a duré 10 minutes; ne pouvait que regretter Christian Vivier. Tout a été pourri par cet incident et ce ne fut plus du basket par la suite. Le trou en faveur de Vanves s'est effectué de manière artificielle et ne résulte pas d'une franche domination puisque nous ne pouvions plus défendre». Cerise sur ce gâteau indigeste : Poligny redevient relégable avant le dernier match contre Ouest Lyonnais. Cergy et Saint-Sorlin-Lagnieu sont passés devant les Jurassiens lors de cette maudite soirée. Tous les cas de figure demeurent néanmoins possibles pour la Séquanaise à condition bien sûr de battre l'Ouest Lyonnais samedi prochain. Bonjour le PJBC ! La Séquanaise Basket vit ses dernières heures sous cette appellation. Une assemblée générale constitutive a eu lieu vendredi dernier pour donner le jour à une nouvelle association qui prendra le relais dès la fin de l'actuelle saison. Ainsi est né le «Poligny Jura Basket Comté» qui se choisira prochainement un bureau parmi les vingt-sept noms du nouveau conseil d'administration.
Nationale 2: Salins fait coup double. En battant sérieusement Souffelweyersheim samedi soir, le JSBC s'est offert la seconde place au bénéfice de la défaite de Griès à l'Ouest Lyonnais. Très intéressant en vue des play-offs. Salins 92 - Souffelweyersheim 87 (21-27, 23-15, 22-20, 26-25). Mi-temps : 44-42 pour Salins. Arbitres : MM. Achddou et Rosay. 300 spectateurs environ. Pour Salins : 26 sur 49 à deux points, 9 sur 21 à trois points, 13 sur 21 aux lancers francs. 40 rebonds (Zaïre 9) dont 10 offensifs. 25 passes décisives (Ramphort 7). 23 balles perdues (Raho 5). 16 fautes personnelles. Cinq de départ : Ramphort 10, Lalaus 8, Simon 15, Forestier 19, Ouattara 15 puis Raho 8, Zaïre 9, Robardet 6, Sylla 0, Mouget 3. Pour Souffelweyersheim : 38 sur 63 à deux points, 1 sur 13 à trois points, 8 sur 17 aux lancers francs. 36 rebonds dont 9 offensifs. 20 balles perdues. 22 fautes personnelles. Une antisportive à Moundy (32'). Cinq de départ : Laforce 8, Hattemer 6, Makhoukh 18, Moundy 9, Mayima 20 puis Eberlin 4, Syda 0, Petitjean 14, Obernesser 8. Samedi soir, Salins n'a certes pas disputé son meilleur match de la saison. Loin s'en faut d'ailleurs. Néanmoins, le JSBC a eu le bon goût de ne jamais se départir d'une vigilance accrue, suffisante pour écarter une équipe de Souffelweyersheim physiquement bien pourvue mais collectivement trop limitée pour inquiéter plus que cela les à-coups salinois. Ceci dit, trois quart-temps durant, Salins n'a pas fait le fier (66-62, 30'). Incapable d'accélérer, souvent égaré (10 pertes de balle à la pause, 23 au final), gêné dans la raquette par l'abattage de Mayima et Makhoukh, le JSBC fut ainsi mené de la 4' (7-8) à la 14' (27-29), avec même un passage à - 9 aux alentours de la 9'. Puis peu à peu, le team jurassien se mit en ordre de marche. Tout d'abord, fidèle à lui-même, en retrouvant son autorité défensive. Ensuite en arrêtant de tout miser sur le rendement offensif de Forestier, omniprésent sur ce match. Jusqu'alors très discret, Ramphort accélérait soudain (8 points, 5 passes décisives et 4 rebonds défensifs à la 20'). Et comme par enchantement, Salins se mettait enfin en rythme. Un 13-2 en six minutes plus tard et le JSBC reprenait les commandes du match (37-31) avant d'encaisser à son tour un 11-0 du plus mauvais effet. Mais bon, Forestier, Simon (à trois points) et Ouattara surgissaient au bon moment pour sauver les apparences à la pause (44-42). Les «Twins» haussent le ton. A la reprise, Salins tentait vainement de se séparer de son invité. Soudain à la peine question aides défensives, les hommes de Simati concédaient trop de paniers faciles. Laforce, Moundy et Obernesser s'en donnaient à coeur joie, si bien que le JSBC ne s'en sortait pas en dépit de l'adresse de Simon. Il est vrai qu'avec Zaïre à quatre fautes - et donc sur le banc - depuis la 19', plus Forestier en droit de souffler après 25 minutes non stop, le secteur intérieur maison ne faisait toujours pas autorité (66-62, 30'). Ça n'allait heureusement plus tarder. Les «Twins» Ouattara - Zaïre haussaient en effet le ton dans le money time, Lalaus prenait le relais (8 points en 3 minutes) et le JSBC s'envolait (83-70, 36'). Et en se passant longuement de Forestier, Raho et Simon s'il vous plaît ! Simati laissant même Ramphort sur la touche pour cet ultime quart-temps pourtant aux couteaux. Avec Mouget aux affaires, la messe était cependant dite, et ce malgré un fort vent de panique dans les rangs jurassiens sur la press désespérée mise en place par Souffel'. Il n'y avait alors plus qu'à attendre la bonne nouvelle venue de Lyon pour apprécier un peu plus encore ce dernier match salle des Communes. Cyrille Brero

N2M: l'ASS Lagnieu persiste. Quatrième victoire consécutive pour l'ASS Lagnieu, large vainqueur de Vaulx-en-Velin (93 à 70). Les Bugistes ont gagné le droit de jouer leur sort le week-end prochain. A Lagnieu, ASS Lagnieu bat Vaulx-en-Velin Basket Club par 93 à 70 (16 à 14, 39 à 35, 66 à 48). Arbitrage de Mlle Nolin et M. Mendès. Pour l'ASS Lagnieu : 37 paniers dont 6 à trois points. 13 lancers francs réussis sur 22 tentés. 19 fautes collectives. 1 joueur éliminé pour 5 fautes : Jourdan (33e). Chebance, 26 points (3 fautes) ; Jourdan, 10 pts (5 ftes) ; Cavagna, 17 pts (2 ftes) ; Node, 15 pts (2 ftes) ; Hemmerlin, 11 pts 1 fte) ; Vilain-Commanay, 0 pt (1 fte) ; Tressières, 3 pts (2 ftes) ; Monnet, 11 pts (2 ftes) ; Chazelle, 0 pt (1 fte). Pour Vaulx-en-Velin : 24 paniers dont 3 à trois points. 19 lancers réussis sur 23 tentés. 21 fautes collectives. 1 joueur éliminé pour faute disqualifiante : Ortuno (29e). Ortuno, 11 points (4 fautes dont une disqualifiante) ; Durand, 8 pts (3 ftes) ; Ribeyre, 10 pts (3 ftes) ; Zozine, 9 pts (1 fte) ; Urie, 6 pts (3 ftes) ; Florent Ruz, 12 pts (4 ftes) ; Cocogne, 10 pts (2 ftes) ; Reitinger, 4 pts (1 fte). Lyonnais et Bugistes ne sont pas fait de cadeaux dans une rencontre vitale pour l'ASS Lagnieu. Au final, les hommes de Laurent Coudour remportent un quatrième succès consécutif et conservent leurs chances de maintien avant la dernière journée de championnat. La pression pesait sur les épaules des Lagnolans. Les locaux peinaient à trouver leurs marques en début de rencontre, laissant trop d'espaces aux visiteurs. Dans un match sans rythme, l'ASSL trouvait les intervalles grâce à une bonne alternance intérieur - extérieur. Contrôlant mieux le rebond, les Bugistes réalisaient un premier break (16 à 6, 7e). Mais ils perdaient leur sérénité face au pressing tout terrain imposé par les Rhodaniens. Complètement désorganisée, l'ASSL se faisait reprendre juste après la première interruption (16 à 16, 11e). En accélérant le rythme, Node, Cavagna et consorts, tentaient de prendre en défaut le repli défensif adverse. Une bonne série autorisait l'ASSL à repartir de l'avant (27 à 20, 15e). Toujours tendus, les Lagnolans ne parvenaient pas mettre leur jeu en place. Quelques coups de reins individuels permettaient à l'ASSL de garder les commandes (32 à 29, 18e; 39 à 35, 20e). L'ASSL finit en trombe Jourdan au-delà des 6,25m, puis Hemmerlin sur un 2 redonnaient de l'air aux leurs (45 à 37, 22e). Mais Vaulx-en-Velin montrait qu'il n'était pas venu pour faire de la figuration. L'ASSL perdait du terrain. Ortuno, Durand et Cocogne ramenait le VVBC dans la roue (46 à 44, 24e). Une fois de plus, les Bugistes faisaient l'effort. En resserrant leur garde et en donnant plus de mouvement dans les phases offensives, les hommes de Laurent Coudour infligeaient un 17 à 2 décisif à leurs hôtes (63 à 46, 29e). D'autant que Ortuno qui perdait le contrôle de se nerfs se voyait contraint de quitter prématurément le parquet. Restait à gérer la dernière période. Toujours aussi agressifs, les visiteurs ne lâchaient pas le morceau. Percutants, ils venaient défier leurs vis-à-vis au plus près et se régalaient sur la ligne de réparation (76 à 68, 37e). La marge restait suffisante pour les Lagnolans. L'ASSL finissait en trombe. Une dernière accélération pour un 17-2 orchestré par Monnet, Node, Chebance et Cavagna dans les deux dernières minutes de la partie. Yves Esposito

Nationale 3: Jura Dolois y a cru Grâce à dix dernières minutes de feu, les Dolois sont revenus tout près de Dessenheim. En vain... Dessenheim 98 - Jura Dolois 95 (25-24, 26-20, 30-20, 17-31). Arbitres : Mlle Vidot et M. Funfrock. 100 spectateurs. Pour Dessenheim : 27 fautes, 2 joueurs éliminés : Schappler et Hegy. 12 lancers francs réussis sur 20 tentés (60 %), 37 paniers dont 12 à 3 points sur 27 tentatives. Lefrang 27, Paradzik 23, Hauler 22? Invernizzi 10, Hegy 8, Schappler 8, Muller, Grenacker et Hassenforder. Pour Dole : 17 fautes, 20 lancers francs réussis sur 26 tentés (77 %), 35 paniers dont 5 à 3 points sur 14 tentatives. Gautrot 25, Nema 21, Perretier 18, Cuisant 9, Pelz-Ferry 9, Gruet 7, Fauconnet 6. L'AL Dessenheim a rempli la partie du contrat qui lui incombait pour sauver sa place en Nationale 3. Mais lâchés par leurs voisins Colmar et Kaysersberg, les Hardtois s'en retournent donc en région...comme Dole, son adversaire du jour. La victoire du club de Benoît Imhoff sur Dole n'est donc plus qu'une péripétie. Quand Dole, mené de 17 points à l'entame du quatrième quart-temps, est revenu à deux points dans la dernière minute de la partie, les supporters hardtois se sont mis à trembler pour leurs favoris. Mais le déroulement des matches à Besançon et Kaysersberg avait déjà condamné Dessenheim. Notes positives pour ce dernier match : la bonne production de l'ensemble des joueurs et notamment de Yannis Lefrang, meilleur marqueur, Paradzik, la valeur sûre, Hauler et Schappler, auteurs de deux superbes contres en trente secondes. Il n'empêche qu'avec un 31-17 dans la dernière mène, le Jura Dolois est passé tout près d'une seconde victoire qui lui aurait fait beaucoup de bien au moment de retrouver l'Excellence Franche-Comté.
Nationale 3: Lons était déjà en vacances. Sans envie à Issoire, l'A.L.L a été balayée à Issoire. Un final qui gâche un peu la bonne saison lédonienne Issoire 94 - Lons 65 (26-11, 22-19, 23-20, 23-17). Arbitrage de MM. Chedri et Gauthier (Ligue du Centre). Environ 350 spectateurs. Pour Issoire. 34 paniers réussis sur 64 tentés dont 7 sur 15 à 3 points, 19 lancers francs sur 25, 35 rebonds (Lefebvre E., 12), 19 passes décisives (Pomel, 7), 15 balles perdues, 28 fautes personnelles, un joueur sorti pour cinq fautes (Imberdis, 40'). Cinq de départ : Pomel (4), Lefebvre B. (24), Lefebvre E. (17), Lhoste (18), Imberdis (9) puis Damay (9), Costella (2), Eric (11), Basset (0), Mathieu (0). Pour Lons : 23 paniers réussis sur 64 tentés dont 4 sur 17 à 3 points, 15 lancers francs sur 27, 24 rebonds (Jeanguiot, 8), 8 passes décisives (Jeanguiot, 4), 10 balles perdues, 21 fautes personnelles. Cinq de départ : Vuillaume (7), Fidèle (13), Jacob (8), Guinvanna (4), Duval (6) puis Perrard (2), Jeanguiot (11), Perrot (14), Janod (0).Les Issoiriens avaient à coeur de bien terminer la saison. En venant facilement à bout de Lons, c'est chose faite. Lons, la meilleure défense de la poule, a été tout de suite mise à mal par la vitesse d'exécution imposée par les Issoiriens. Bruno Lefebvre et Romain Lhoste se mettaient en évidence en alignant des paniers primés. Comme de leur côté les Jurassiens ne parvenaient pas à marquer sous les panneaux, le score se creusait en faveur des locaux qui atteignaient la fin du premier quart temps avec une avance de quinze points (26-11). S'accordant un petit répit en début de second quart temps, les protégés de Gérard Savignol laissaient les Francs-Comtois mener les débats avant de repartir de plus belle, les Issoiriens arrivaient à la mi-temps avec un capital positif de dix-huit points (48-30). Dès le retour des vestiaires, même scénario et même résultat mais on devinait déjà les Jurassiens marqués par le tempo imposé par les Auvergnats. Cela se vérifiait dans le quatrième quart-temps où les Jurassiens explosaient en encaissant en sept minutes un 20 à 1 qui portait l'écart à son maximum (quarante points). Sentant la partie gagnée, Eric Lefebvre et ses partenaires ralentissaient alors le rythme et laissaient le champ libre aux Lédoniens qui limitaient les dégâts dans les trois dernières minutes.

